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V/ette  Livraifon  eft  compofée,  i°.  du  Tome  I 
de  Pkyftque,  par  les  Citoyens  Monge,  Cassini, 
Bertholon,,  &c. 

2°.  Du  Tome  II  de  la  Chymie , Pharmacie  & 
Métallurgie.  ( La.  Chymie , par  le  Citoyen  Four- 
CROY  ; la  Pharmacie  , par  Ls  Citoyens  Maret 
& Chaüssier;  la  Métallurgie  3 par  le  Citoyen 
Duhamel.  ) 

30.  Et  d’un  Volume  de  Planches,  repréfentant 
les  Pêches . 

Le  prix  de  cette  Livraifon  en  feuilles  eft  de, 

fa  voir;.  Tome  I de  la  Physique 13  liv. 

Tome  II  de  la  Chymie 13 
Le  Volume  de  Figures 
contenant  1 3 iplanches  dePêches 
à caufe  de  18  doubles , à j fols 

chaque  Planche 33 

Quatre  feuilles  d’explication  & 

brochure ..  I 

Brochure  des  deux  Volumes  de 
Difcours -. 2.  (1). 


Total  de  oette Livraifon  . . . 62  liv. 


Le  port  de  chaque  Livraifon  eft  au  compte  des 
Soufcripteurs. 

Nous  obfervons  que  le  Volume  de  Planches 
qui  eft  d’une  belle  exécution , eft  une  fuite  de 
tableaux,  de  vues,  toutes  relatives  aux  Pêches; 
on  y voit  repréfentées  les  Pêches  au  hameçon  , 
celles  au  filet , les  Pêches  des  mers , des  rivières  , 
toutes  les  différentes  fortes  de  Pêches  chez  les 


(1)  Tout  le  monde  fait  aujourd'hui  que  les  reliures 
& brochures  font  doublées  de  prix. 


Peuples  de  la  terre.  II  y a quelques  pêches  dont  les. 
defleins  font  faits  & qui  n’ont  pu  être  gravés.  On 
les  donnera  dans  la  y6  ou  57e.  livraifon. 

L’Encyclopédie  in-folio  ne  contient  que  trente- 
cinq  Planches  fur  cette  matière.  L’exécution  de 
ce  Volume  eft  due  aux  foins  conftans  & affidus 
du  Citoyen  Bénard  , Chef-Graveur  , qui  depuis 
plus  de  trente  années  a confacré  fis  veilles  &c 
travaux  à l’Encyclopédie,  & qui  a fous  fa  direc- 
tion plus  de  foixante  Graveurs  qui  le  fécondent- 
Chaque  Planche  de  ce  Volume  eft  du  même  prix 
que  le  précédent  Volume  de  Planches.  S’il  parait 
plus  cher , c’eft  qu’il  contient  trente-deux  Planches 
de  plus,  qui  à cinq  fols  font  une  augmentation  de 
8 liv. 

Nous  avons  porté  les  Volumes  de  Difcours  à 
13  liv.,  vu  le  doublement  du  prix  de  tous  les- 
objets  de  commerce  et  des  arts.  Le  papier  qui , 
en  1789,  ne  nous  coûtoit  que  10  liv.-,  10  liv. 
1.0  fols  & 11  liv.,,  coûte  actuellement  20, 21  * 
& 22  liv. , & nous  fommes  menacés  d’une  aug- 
mentation très  - prochaine.  L’impreflion  & le 
tirage  font  auffi  augmentés  de  plus  d’un  tiers  ÿ 
tout  cela  eft  de  notoriété  publique- 

Le  premier  Volume  du  Dictionnaire  de  Phyfîque 
promis  depuis  fi  long  temps , n’a  été  retardé  que 
parce  que  le  principal  Rédacteur  (.  le  Citoyen- 
Monge)  ayant  été  nommé  Examinateur  des  Ingé- 
nieurs, & puis  Miniftre , a été  obligé  d’en  abandon- 
ner la  rédaêtion , que  nous  avons  confiée  au  Citoyen 
Bertholon  , Profeffeur  de  Phyfique.  Une  autre 
raifon , qui  appartient  à la  perfection  de  l’Ou- 
vrage , a été  auffi  une  des.  principales  caufes  de- 
ce  retardement- 

Lorfqu’on  a commencé  l’Encyclopédie  mé> 
thodique , c’étoit  l’époque  à laquelle  la  Phyfique: 
fàifoit  les  progrès,  les  plus  rapides- 
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La  plupart  des  fluides  diadiques  étoient  con- 
nus à la  vérité  > mais  on  ne  favoit  encore  rien 
fur  leur  compofition , 8c  il  y avoit  trop  peu  de 
temps  qu'on  les  obfervoit  pour  connoitre  leurs 
affedions  générales  , 8c  les  adions  particulières 
qu'ils  exercent  les  uns  fur  les  autres. 

On  connoiffoit  les  principaux  phénomènes  de 
la  matière  de  la  chaleur j qui,  quand  elle  eft  en 
liberté,  eft  fenlible  au  Thermomètre,  & qui 
cefle  d agir  fur  cet  inftrument , lorfqu’elle  eft 
employée  à changer  l’état  & la  forme  des  corps  j 
mais  les  expériences  que  Ton  avoit  fait  fur  cet 
objet,  étoient  en  trop  petit  nombre  pour  établir 
avec  quelque  certitude  une  Théorie , & l’on 
n’avoit  pas  eu  le  temps  d’appliquer  cette  Théorie 
jufcpi’aux  plus  petits  détails  de  la  plupart  des 
phénomènes. 

On  favoit  que  l’air  peut  tenir  plus  ou  moins 
d’eau  en  dilfolution  , que  tantôt  il  en  enlève  , 
& que  tantôt  jl  en  abandonne  aux  corps  avec 
lefquels  il  eft  en  contaét  > mais  on  n’avoit  pas 
d’inftrument  comparable  au  moyen  duquel  on 
pût  s’afturer  de  l'état  de  l’air  à cet  égard  j 8c 
même  il  a fallu  un  certain  temps  pour  recon- 
noître  que  cet  inftrument  eft  fenlible  à la  prelfion 
de  i’atmofphère, 

Enfin  rien  ne  pouvoir  encore  faire  foupçonner 
que  l’eau  fût  une  fubftance  compofée > cette  dé- 
couverte , en  jetant  du  jour  fur  un  très-grand 
nombre  de  phénomènes  qui  étoient  obfcurs , 8c 
en  donnant  des  idées  exades  fur  beaucoup  d’au- 
tres, par  rapport  auxquels  on  étoit  dans  l’erreur, 
a fait  une  révolution  dans  la  Science. 

' Si  l’on  fe  fût  donc  empreffé  de  publier  le 
Didionnaire  de  Phyfique  , on  auroit  été  forcé 
de  faifir  la  Science  dans  un  état , pour  ainfi  dire , 
fugitif,  8c  l>n  n’auroit  que  faiblement  remédié 


au  mal  par  un  Supplément  qui , à l’inconvénient 
des  perpétuelles  contradidions , auroit  encore 
joint  celui  de  détruire  l’ordre  8c  l’unité  du  point 
de  vue. 

Le  Tome  II  de  la  Chymie  , de  Pharmacie  & 
de  Métallurgie  , contient  parmi  des  milliers 
d’articles  8c  la  nomenclature  la  plus  complette 
de  ces  fciences  les  articles  fuivans  , qui  méri- 
tent d’être  lus  8c  diftingués  par  leur  étendue  8c 
leur  clarté  , favoir  : Alchymie  , Alcool , Alliage  , 
Amalgame  , Ammoniaque , Analyse , Antimoine  , 
Appareil , Argent  , Axiome  ckymique  , Baume , 
Bile  , Bitume  , Blanc  de  Baleine  , Blanchiment  de 
toiles , Caractères  , 8cc.  Le  Citoyen  Fourcroy, 
Député  à la  Convention  nationale , a rem- 
placé le  Citoyen  Morveau  dans  la  rédac- 
tion de  ce  Didionnaire  > ce  qui  caractérise 
particulièrement  ce  Volume  , c’eft  l’ordre  , la 
méthode  8c  l’extrême  clarté  de  chaque  article. 
Ceux  qui  ont  affifté  aux  cours  de  Chymie  du 
Lycée , n’ont  pas  vu  fans  étonnement , la  faci- 
lité , la  rapidité  , l’abondance  8c  la  grâce  de  cet 
Auteur , 8c  la  manière  adroite  avec  laquelle  il 
fait  s’y  prendre  pour  infinuer  la  dodrine  chy- 
mique  dans  l’efprit  de  fes  Auditeurs  ; s’apperçoit- 
jl , dans  certaines  explications  difficiles  ,1  qu’on 
ne  les  ait  pas  bien  fatfies  , il  revient  fur  ces 
explications , 8c  fait  les  varier  avec  beaucoup 
d’art , de  forte  qu’il  n’a  jamais  l’ait  de  fe  répé- 
ter , auffi  fes  Cours  font-ils  extrêmement  fuivis 
tant  par  les  François  que  par  les  Etrangers. 

Le  Tome  III  eft  fous  prefife  , & quoique  le 
Citoyen  Fourcroy  foit  actuellement  de  la  Con- 
vention , comme  fon  manufcrit  eft  très-avancé , 
les  Soufcripteurs  ne  doivent  point  craindre  que 
l’impreffion  en  foit  fufpendue. 

N.  B.  La  cinquante-fixième  livraifon  parokra 
dans  deux  mois  au  plus  tard. 


